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Les Ciliés loriqués (Tintinnina), collectés par un filet fin (52 )Jm), ont fait 
l'objet d'une étude détaillée (ABBOUD-ABI SAAS, 1989). Ils sont présents toute 
l'année dans le milieu avec un maximum printanier en surface, conséquence d'une impor
tante poussée de phytoplancton, leur principale source de nourriture (ABBDUD-ABI SAAB, 
19B6). 

L'analyse des échantillons collectés par différentes méthodes, a permis de constater 
que les techniques d 1 échantillonnage influent beaucoup sur l'effectif des T intinnides, 
surestimant ou sousestimant certaines espèces. Le filet fin laisse passer certaines 
formes inférieures au vide de maille utilisé; quant au petit volume d'eau destiné à 
l'étude du phytoplancton, il n'est pas suffisant pour fournir un effectif utilisable 
statistiquement, surtout durant la période de pauvreté. 

Pour pallier ces lacunes, les Ciliés loriqués ont été dénombrés mensuellement, en 
surface, durant deux années (nov. 1986 à oct. 1988) dans des échantillons d 1 eau d'un 
litre, en deux stations situées dans la baie de Jounieh :JO (à environ 40 m du rivage 
par 5 m de fond) et J1 au centre de la baie (à 2 km du rivage par 150 m du fond). Les 
échantillons d'eau ·destinés à cette étude ont été fixés au Lug□ l dès leur récolte et 
le dénombrement des cellules effectué suivant la méthode d'UtermÜhl (1958) après sédi
mentation de plusieurs jours. 

Durant cette période, la température de l'eau suit le cycle normal connu dans la 
région et les salinités varient entre 35,6 (mars-avril) et 39.25% (octobre-novembre}. 
' Les effectifs des Tintinnides varient entre 2 et 1388 ind./1 (moyenne = 215) 

à JO et entre 8 et 960 ind./1 (moyenne = 145) à J1. Les maxima sont atteints suivant 
les années, en juin et en avril à JO et en juin à J1. Les minima sont atteints en 
octobre et en mars à JO et en avril, octobre et mars à J1 (fig. 1). 

les espèc.es dominantes sont de petite taille et appartiennent au genre 
Tintinnopsis : . T. beroidea, T. compressa, T. campanula. Notons également la présence 
de Metacylis jorgensenii, Stenosemella ventricosa, Dadayiella ganymedes, Helicostomella 
sp., Favella ehrenbergi, Eutintinnus lusus, ... qui dominent aussi durant les diffé
rents mois de l'année . 

. la comparaison des résultats obtenus à partir de ces échantillons d'eau et d'échan
tillons collectés au filef. aux mêmes stations et dénombrés par la méthode d'UtermÜhl, 
montre certaines différences : 

- Le nombre d'espèces récoltées par le filet est plus élevé et atteint pali'fois 
le double. 

- les espèces dominantes,lors d'une sortie, ne sont pas toujours les mêmes et si 
elles sont pareilles, leur pourcentage par rapport au total des effectifs varie. 

- les dates des maxima et des minima diffèrent entre les deux types d'échan
tillons; par exemple, en 1987, fr maximum "au filet" se situa en mai au lieu de juin 
et était dû à Favella ehrenbergi au lieu d~ T. beroidea. Oe tels exemples sont nombreux 

- les résultats publiés antérieurement {ABBOUO-ABI SAAS, 1989) et fondés sur des 
échantillons "au filet" montrent que le, maximum principal se situe en juin ou en mai 
suivant les années, dore en bonne concordance avec les résultats actuels; par contre, 
le maximum secondaire·en décembre et janvier , n'est pas évident ici. 

On·déduit de ces résultats et d'autres non encore publiés, qu'il est primordial de 
fixer au préalable la méthode d'échantillonnage qui paraît la plus satisfaisante. De 
plus, les Tintinnides, se nourrissant de microzooplancton et surtout de phytoplancton, 
se multiplient suivant un rythme calqué sur celui du phytoplancton printanier : rapide 
et important. Il est évident que dans de tels cas, la Fréquence d'échantillonnage doit 
nécessairement augmenter pour capter au maximum toutes les variations possibles et 
procu~er les résultats les plus fiables. 
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fig, 1. Variations saisonnières des densités de Tintinnides entre nov. 1986 
et oct. 1988 en deux stations situées au centre de la côte libanaise 
(d'après des échantillons d'eau). 
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